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Nous sommes trois avec pour objectif de descendre le beau puits arrosé du fond du Loup 

gris. J’ai fait la trace jusqu’au trou deux jours avant et c’est sans difficulté que nous arrivons à 
l’entrée. Christophe et moi descendons rapidement le P4 et nous  clouons des marches sur les deux 
perches que Bruno a préparées lors de la dernière sortie. Voilà un moyen original d’accéder à la 
modeste galerie qui suit et surtout de ne pas se déshabiller avec -15° de température ! Je m’équipe 
à l’abri avec des glaçons contre la paroi mais il fait beaucoup moins froid que dehors malgré un 
courant d’air très frais qui passe au niveau du sol et va vers le fond. 

Guy est déjà dans la salle en bas du P32 quand nous le rejoignons et ensemble, nous 
progressons tranquillement dans la douce ‘’chaleur’’ souterraine jusqu’au puits que nous voulons 
descendre à -93m. Après un temps pour s’organiser, c’est parti ! Je descends avec une C45 jusqu’à 
une minuscule plateforme 2m au-dessus du fractionnement sous un bombé de la paroi et j’installe 
2 amarrages pour un plein vide vers le fond. Christophe me talonne et descend sur la corde équipée 
par Thomas vers une vire à déséquiper. Guy suit pour raccorder les cordes et faire la topographie 
du puits. Ce puits est superbe (29m) avec 7m de diamètre au fond, sa remontée en crue doit être 
bien problématique, mieux vaut attendre en bas… 

 

 
Christophe cloue en bas du P4 d’entrée. 

 
Remontée du P29 



Nous mangeons à l’entrée d’un gros méandre aval de 2m de large. Plus loin le plafond s’abaisse 
mais nous sommes optimistes. Notre faim apaisée nous repartons, Christophe devant, mais bientôt 
il se couche dans le lit du ruisselet pour éviter un gros bloc qui obstrue le passage puis remonte sur 
un lit d’argile presque sèche. Il y a une petite alcôve où nous laissons les sacs et le ramping continue 
maintenant sur un mélange d’argile et de sable très humide. La thixotropie, vous connaissez ? 
Venez observer, c’est très intéressant…. Bon, On pourra agrandir pour passer à quatre pattes… 
Christophe s’arrête 2m devant dans un virage à angle droit où l’eau cascade d’une marche de 50 
cm, il a un beau sourire aux lèvres et nous invite à nous tremper dans une baignoire. Qu’est-ce 
donc ? Nous avançons et, incroyable, ce trou nous étonnera toujours, devant nous s’étale un gros 
bassin parfaitement circulaire aux parois surplombantes. Impossible de traverser sans se mouiller ! 
Nous restons stupéfaits et impuissants devant cet obstacle inattendu. 
 

  
Christophe en pleine action ! 
 
Et ahuris quand nous voyons Christophe le fou, Christophe le maitre de l’escalade, partir et suivre, 
accroché du bout des doigts, la circonférence de la marmite, le corps rejeté en arrière. Il s’agrippe 
à un gros becquet et si ça casse se sera le bain assuré et le retour à la voiture complètement trempé 
congelé par la température glaciale. Il a traversé ! Bravo. Je vais chercher le matériel et nous 
équipons au plafond car nous ne voulons absolument pas nous mouiller. Cette superbe marmite 
s’appellera le bidet du loup. Mais le gouffre continue et un puits d’une dizaine de mètres s’ouvre 
50 cm après le bidet. Au fond de celui-ci, il n’y a pas de passage : L’amorce du méandre, pas large, 
est complètement bouchée par une coulée stalagmitique, le ruisselet s’écoule au sol par un petit 
trou de 3 cm par 10cm.  

 
Pendu comme un cochon. 



Il reste une petite chance : Il y a un courant d’air au-dessus du puits, celui-ci ne peut que filer le long 
du plafond où 3m plus loin on aperçoit un petit renfoncement. Il faut équiper la traversée, c’est facile, 
et vérifier si un passage au plafond du méandre existe. 
Il y a aussi deux autres possibilités en bas du P29 :  

 Une escalade d’environ 10m pour atteindre un gros départ 

 Une escalade d’environ 10m pour accéder au plafond du méandre aval. 
 
Un P29 et seulement 20m de méandre exploré mais une très bonne journée pleine de 
rebondissement. Le Loup gris mesure maintenant 400m de long et 121m de profondeur au fond du 
P29 arrosé. 
 
Matériel au-dessus du P29 : C45, C30 environ et un maillon. 
Matériel en bas du P29 : 4 sangles avec 5 mousquetons 
                                        3 amarrages complets 
                                        3 goujons 
 
Pour le P29 : il faut rééquiper la C45 au 1ier fractionnement, la C30 est prévue pour le fond 
. 
 
 

 


